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combusbl. tin t eav Ldiffï-eie dnîe Oiüé- etonr un mDuton pro

Sujes dicers: Nomination doPhilipno Lnndry, écr comme ducMur'do grosse. est nourri autre
.iimmbre d (sonéiL d'A ricultire TrinsplnnLît on des ment-qùe'le poctardif -
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de Kenne.bee. ej -ýcna

o is vrai queI sans une almentation convenable nfluenceRecettes ::Inflammation des yeu:e gué6rIson enn deux. ouctrois n
jours. - IlemèJe pour Oter les taches ou ties qui yc nnent déoiarait1ct' failenut. t vain qd c on,
nox yeux des chevau:- àbiOsirait es me chere de' travai es

Annonce: Voniez-voîis nvair des graines d premier lioix et meillrv aîtiére, les moutons.les plus reciman-
garainties Voyez la, ligte des nrains que nous offrons n dables pour l'abo'l' lnes qu'alites dc leur laino ou pour
vente,:et faites.4 votre coinmmnnde noro re i rén nu sit quelquoantro ptitd<utilo,<les porcs cpus renommés

prur, Wrapiditó de- leur? d6veloppóment;i ces raoescupó
CAU S R IE AWG R o L E rieures.nerfg0ivent plisla-nourriaiure leur'convient,

leurs exigenees:incsont'pas touts sti=fa tes, on verra leur

C'est dns ie ~ - - - ~périorité a teinidrò tiêsrpidènient.
In Drtiil pas aeilluro r e'de bo'ti herie, no

C'est dans e eune ûgo surtout que on pos es bases des rer t sdgréh d perfection duns le- ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ors, t9 a~ ' ,1-«L,- I-1-11lýisuccès futurs. de Yosbeýt aux;- C'est alors que 'on dispose genre? PerroGne'ne contesteDla supj5roria du DDrhaim ;eninivdu de~leer pro. ;""'Euus~ hi ' b'ý 'les forces productricee des induv du poun r ge grde.p o rquoausu bqu en Europe cette race est [e type
duction qu'on se prooe de er. vers lequel on tend sanscse danqla fCration des races

TdIfoIrags, bestin uz; din egu ni ae de bouioliri. lCe éïdant le ) h m nr ii pa plus
je te dirai cguqáic t audaá Ce dieo, fruit deTI expé qno ]ra' plus imparfa ihl'i ronce de l'alirot e on

rieno&léou ire'dciapdanles les'l ibilesä l'artigi CllýiW elle inaine bous, le rpportqo latqiiadtité
cole, exprime une vérit6. es moins'contestablcs Partout et uTouTaeluîde la uahit,ý il pcrdr bentômes plu.préci-
touJoura ceont1e5 fouirageou généralemento'e t l usuió p tu dcs deien um fcrî la rCce com
nourriture .quIfuit esbetail.Auune 'de nos er-péocs ut mnune dujpys. Au ontrarJanourriture qu'i rLçcrL est-

a i oe Le3I al a ,le% îb~~'C ~e lphïI 'obbda e etindecinle'unraq ialite -,quece] e&qineu U- ,eroetxonùqeteuge..e
juton e poro necsontprprea-u genre:de productio r o tenuit duns son psys d oine, pleur âe qu

qul esd ue proequ rçiyet l è dali èijd a mdifiioo trs ésil es Iqu'dls drri-ee-
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ú on dirige l'niimentatinn.. Miil n c.sufit p adobîcn onrrir s u ammux
1 l is, nous le réputons, oe at dans aI unos surtout que lut iciore lur d i rber ds alinents-I 'plus propres 'prod, ia ionut uqîC-O arc deit 1n~ Ptl'iif:ecoe de la nourrituro'o f t c0pu entr Acet âi1e élc(Ier le rîr de pro e ion d 1,637de~l

ite n ibornlante est le grani levir a unoyn du- nt e s r o -la on "difTuilàdo daseicnoapr.aiqi

qe onbiisot le dvIloppeninnt. rapide ut cnîuplut'de l'a de I'levcur. L -ce;rie ut d cans ce ii le uliil[eur en.
11 tial, u'est en lin motelu principal sgi-nt de l'iuuélinration ei nement e it pui'e dnner C(Isll lxlier.eícqu

d rau's L b 'ns é.leveuc iîventque pour proiuiro dè npprendrau culitr q nels nent
LiX b iaux il faut que l'îllaitement Foit abondant ct iniet:x que tcls itutres X laisnt d.1-iuiaux,,
qu li.rs dusevrage les junes sujet r ivent uueiuourri product ion du li.it otià coee du travail C'edint ilet

et ch'isie. En nourrissunt lc-lrniorý adiniikn pritipe n e reun-t ie
vde trio dem mi or ¯ef;it que des races chdèiuctî dont nutritif-, pu-ndant, lt jeune &' flifano dlus'tL'a-

ru to l'urganistîioin porte le cachet d'iiu développeri'eent Li- dulic et arn liles frine' tindi que les"" ri uresm n-
comlut i olagiggissant. dioières prnd i-eut un tifit eôntraire. L'uge d ents

l'oiur 'n conivaincre, on n'a qu 'à jter les yeux sur ces peu nourrin.tlîLs augmente le ;nlunîo du ventre et laise les
j unr. venîux qui ont éd sevrés nprèg un allaiteinent de membres gra es griunt i rin contribue nu ten.
qiuulrs j>ury..Avant que leurs faibles organes tient a. pr'ramuent ýung'îin les aliments d' l 10y les moines au tenu-

g il Z z "0 force., on ne leur dictribne quedc eTeibni on pérameut lýn iaticþic
-me de. fuurrages si grossiers qu'il leur est impossib.l de On e doit don, pas <leVer Tuniil desti labuce.

lr iter. - orie comme-tcelui duîut la de tiîtiotu estle fravil l pr0.1ue.
Unnddiatement après ce *evraoe hâtif ' mai i ent tiau de blaine o a e dl ait. ''Leproblôo se coî'uipliq' e

leur, fi -ues se creuicent, leurs miusoles s'nntmicisseit t la que uefui pur le, besoin, p:urtiou liens ds diverses lncalte..
g.Tut-- peine d1posée semble se fundre. Chuz ces unin.aux Qiel4eJfois îiun Même anitu il t r p à dnnter'.dffi.
tout soulf.o dlone mnanòre plus ou moins évidente depuis rernts gentres de produits. Ia r:ii:de ub îuc-rie doit d'nbr l
luf ce de l'êire juique dans le.s profoodeurs les plus cal- être laitière puii avat de ]engraiei- n mploid Folly at
thées de ie . Le roil devient terne et se hrie r lu .i l coùf'.tiotu des travaux de cult:re. L Lrace litiiare e>t
yuu est 9-che Lt semble (oL:60 ait qelett;, les cavités e quelahfis souiioi îii travail ct à la Lde soà ie
creu'eut, tout ce qui est mou 'uffilese, le fuie se rapetisse u l.uîgrasSc n vite de .ý boîurlberié.
et inircit i taudis quse Vctorn.o et les intestins se dilatent' Djus ce c w, on eli-rlia par uno alinnatatio- c:mronable,
sensibîrmeut ct preutncut un dévelo ppement hors de propor- à élcver Ic olus po»sib'u tnitlr les aîulitule.i des :în.uiu-iux
tion Iv-e lh autres paties du corps. La-santé générale des mtaik il nt fidra prai% que VaTg:nentariot d.une aptftide e-
st-j -t 'ffîibiit, leur force de réciluiunce aux causes de ma. cond;uirc se.fisseo-u détrimenlrut de:i pro luction prinnipîle.
ladias diminue, et souvent ils deviennent la proio des para- Suppnong, par exempile, que a productin dela vi'ande soi
ites ct des vers intestinaux, lesauels elivunt ce quo l'in- 1 FIéciilairi principale dansla tituàîion où] ou et p imd

r.ffi :mee de la rourriture yait cnmmencé. ainis on trouve nVant1tg-aux Idû travailler à augiïetnter laîp.
i v'ésumné 1'nlimientiation iusuff3aote est une causo bien titude nu.travail. Ces deux uptitînls. pourront être dlevde

connue de la d.Lformtité et de la dégradation des races. E le jusqu lin certainî dogró, tius l'aptitude à l'enuraisieîîeîut
Le furimc que des individus faibles,- minces, osseux, produi- -era to-ijours cello à liqu île on accordera le 1,1 us'd'aiten-
Funt picu, (t incapables de résister à la fatigue et à la ri- tion. De sorto que Von peut direrpq, tî.eîLä po irIes nni-
gucur des sahons. m Ax ; plusieurs fins, J'ufimen"ftation doit varier en vue

Un seul de ces mauvais cffets d'une nourriture insufli- d'aroroitre le plus possible une certaine producution de pré.
ante, s'il était bien compri, suffirait pour engager tous les f r.ece -' tonte autre.

(leveurs à lpporter dans l'éleviga de leurs jeunes animaux Pendant la première ph-iso du la vie naumale,.la nourri-
les sciu qu'ils exigent et à leur distribuer des aliments en turc et la iiceme pour tou' s nos e4.tcees domestiques, eoit
rapport nvcc leurs besoins. Que de pertes ne faisons-nous lue Foi veuîillu faire des bats avianud, à laina, îiA luir,
pa3 par cette parcimonie avec laquelle nous nourrissons nos ou à travail. Partout b luit doit être la nourriture du jauno
j tunas beniaux. Tous les ane, ces derniers meurent par cen- animal pandaint les prenières setzaines ou du tîloin, peu.
taines sOnS que nous ayan encore soogà à étudier les causes dunt les premiers jours de sa vie ; ucun.e bub.tanco ne peut
de ces tuortfréquenteg. Nous les avons nourris peodant près le romplacer.
d'un an et apréai uvoir tiu¶1i6, une exist2neo midrable, ils EI;lis plus tard lorsque les firces digestives se son«t arg.
Font emnportei par la moindre maladie vers la -fi du pro. mentées, on petI remplacer le lait en tout ou en partie pir
itier hiv r. D.uný un but d'écononie, nous les avin- nourris quelques ailiienits bier' choi.is it , ù ct propos on nous per-
inoamptauent et leur mort nous enlève manoe la fruit des hiettra de fuire 'cannîr-E ici un ryhòoiio d'éi-vug éco'iio-
fiibet dL¶pen.,cs que unus avons faites pour eux. Evidem- inique adopté pur M. R4ieck en Anglu't-rre. OCt élevour
meut nou, lous montrons de bien n'auvais économaes. achète ses veaux à âg. de dix jours t led nourrit couimo

Uni micidIeur cannaissanco de nos intýrG:s nous condui suit :
nit \ ile résultats bien différeu.ts. Nourrrissons bit-n nos ' Oà do6ne lux veaux, dit ). Ruet k,,uno pinte de lait pir
tinimaux Eurtout dans leur jeune 114e et nous les aurons rus- chaq repas peYlit les tu-itre mr-huiers jilur: on diii-
tiqies, d'uye santri pre9que inaltérable en dépit des rigueurs nue tors peu à peu kl qgentité de lait en reiiipliç it le' dé.
de.nos sisons et des changements brusques de notre tempé- fioit d'mbord par une bouilli6 de f rinc moitid ore, uoitid
rature. Ia î&-isternnt plus fcilenment nur épidémies et aux avoint builtée.
parasites (iil fint chaqtue année de si grands ravages pnrrmi A L, firne lorge à son tour est remuplacbe par le to
nuotre b-tail doiestique, et en nême temps, lour taille aug- teau de lin pintifaituement pulvérié A. de bon o à Ili doe
menteri, leu rmes ,umlioreront, leir -précocité, leuri ld'ne demi-livre par vent. 0- nut ensuit L 'de très bn frin
Optitudes et toutes leurs qualités .aqo Welrpat au grand dan un pÏtit trinrati 'defunui par, un brit on veru le
4 cvpnt:ige dc l'élcs.eur,- matin de l'cau bouillante, co qui pröd té de u
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GAZ TE CÂM PAQN

Cst brn <î ts plus nourriat.' n.lo mLe soir ct matin En ce& quiregardo 1na milice il eFpr e le sD CTD
ù,îbouillhee:préparée qui est dono tiòdeIrrison cd cinq traité sanssprido lpadt.I dit qu ilk at du devoir d Gou-

pintes envira.par repu, ce qw revient 2 hîus par.se vorn'e t d engageres braves voutuires à rendre do nou-
ui' : v sevic au pyVLeur'solde a t q gu- 

Cet ro-ne dot pstro d n edr nt lpre ret ans proporifoi aveIcles travaux s ont 'a. L
mière- i1L hUe -in du voir r ii diaru h1 e mlice njoute-t-il; aine : espr at oa et entrr ticut

on e m i cu leur nt éter l dri d u ud òe' libér'le. IL fut songer à toutes es oventua
] nr-u'ls couen neer ,ruiner n mt devant chai-eu -itós et tenir notre arméeprte

a uX MI peu de u d êsfl)p ur cur oppr d â daîqr; t du c do Paciique,,il dit q elu ro
lor<oîî a d2 b ve l inîu'ux,î-neore. deucinee on. litiqua du nminittère uetuel est connue et que la CObra

lescv b r d e de f..n hi;r on peut enoore aisi bien luo lo ay doit lui: accorder pleine j-ticP. 'Il
leur donG1er dl piiile r e dcau builluiun affirme que les canaux ët toutes les voies de cuindicnuion s

das. aquiele n u t;diandre, par.Lhaque veu luite livre par eau avec 1Ouest ne :peuvent être exi cutés que sur luI
d: pui iî-d de pl 1I s Id ille I iclee est baupou'lrée soir territoire canadiein. Qant aux grandes amélioru io ui

et uni d&f riîe d rains-mélan les moinî Chers. font dans le Port du Montréal, les provinces de 1 
POn peucoro ippeyer l lange uivnt, qu'on n'en Eout Rucunement -jalouses au contraire, elles Dpplau-

laisse sehauff r an tas avant dule cononljuer cinq' pur. disset aux succès del' métropole commerciarc lae plys
ties-de psile IChée, dix parties de pîulpees des biteruv tout -ntier ce bénéficiera.
ou l'équivalent eriracnen e .tout Uri . v c un 'bouillon Lorteura e prononce fortement- en faveur da traité de
contenant quatre paitie de fare etu partde paide- réciprocité et 'dit que le gouverne nent, qui edra
lin....." conclure ce traité, uéritera la reconnai mano du p p tout

en tier.,

ElUE DE S EMAN : M. Laurier sE lève en ite et seconde l'adress. Il con-
court dans-les sentiments exprimés par M. Mo3, puii il

Ainsi qu',Il1, t t convenu, les déb ti sur l'ireFFe joute:
en repn -u iudicour-dii r du Tru out coulin ec d< lundi "-La position tant sociale-quo politiquo du Canada b'cft
le 3O Atril dernier Ces debats pr scijiirent un iité ùt tout grandement améliorée. Sous notre coutitution nous jouis-

l'Ii tieulier, car toles .-les tint 0 t:tes qu tions oicut os-de la lberté, des priviléges et des pouvoir4 d'une
yniidüinîtvW'd- Hnt le p-îys cominm celles des Ecole, de l'Aii- grando -nation et en iiême temps nous avons l'avantage do
iiiistiv, de liiCrolombie, oUt été àiienées sur lu tapis et Ion- fire paitie du grandEmpire.Bitannique. Je no croiu pas
gy, mnirrit trfiti. ue notre contituttionpui-Eo être remplacéopar une autre

Ue fut -Mo4 le d4plité de Toronto O îest, qui pro. usi bonne.
ro.n ldrese. 1. .on filiciti l Gouiverneuent de la forte Suivant l'orateur les libéraux, après sôtrc opros aa
ljmitL'sur lae quelle il peut compter dans IciP rler ration parc qu'ils la croyaient impos iblel et tiou

Uo gouvernement diant cette cetîulilion il, jouit tou- été défaits ca 1867,,l Eont mis io.nmédiatement àlcivre
jurs d'un grand avtiang.) dans la leilation etradiiiini pour la consolider. Les libéraux Canadiens-Frae giin, dit-
trai ion. Il e.-t iídéfendaunt. Avec une fitt m jorit5, il pré- 1l, ne Eont pas comule les libéraux de France, libéraux tub-
Entfu sans crainte les iæsures qu'il n'Iserait pas bouinettro jours piétm à renver.cr le Gourrnemement. Nous re-senblous

s-il sE Felncit faible. Ce, t, ijute larteur, parco que In Plui6t eux libiraux d'Angleterre, qui, depuis taut Il ruinées
ciei îiiui.ière niétait pa supjupoté p-ir une muij ritó sui ont travaillé à introduire les rélormesen se servaiit des nie,

tainte qu:il : Iuis.e, Fo r inacovvr. yens constitutionnels. Notre programmnne a toujours étó do
M. Ms a uppris uveo rdret, que I Chmbre sernit r- r<spceter l'auùorité et lu bien pub;io.

téo d'iuc oppnilioii ctiva et vigoureuse ct il d(plore a Notre constitution î-joute-til est baée sur t Consti u-
T el te que ferait le pays s'il erait privd .des serviucs de Sir tion- anglaise, la PIlu belle con:titution du monde. Edo loi u

Jlhn A. Ma;cDiuiald comiie eli.:iu l'opp,-i tion. ........ . que honîuiuînsa liberté et li perrct d excrcer :s droitu
Eni pint enrevtuiu les gliffIrents pus-wgés di didcours du consiitutiouuels tans crainte. Notre consititutionà et uudniru.

Tâ,îe. rOukiteur trouve d'aibou:aits sujîs (lu félicitation b le nent adaptée . un pays conals le rôtru Où il y a plu.
vi il voit. une oinbre qui pourruit iiin uffruiy'r le'cnp- sieurs races, plusieurs nationalités et plusîeurs region-. Nous

canadien', et cette oubr'. c'est lu dfi :it iue le G.uuv-rne- Ie pouvons4 piu an dire autant de la ooustitutiou de Etuts-
'ient constato dans les fin-zces du pays. Cepcnîdant ce dd. Uini. Aljourd'hui, il n'y a pas un seul homme en Canda
fluit prut etio comubl en óvoquant nu constant ucroisso. q"i ne soutienne c2tte grande Uuioa, et qîi a soit fier
ient. du revenu public. rils le prochiu reinînincnt du dètro canadien et fier d'être suijet britani2que.
tarit de douanes, il espère que haus nuire 'ux services de <' J'affirme sans craints d'ôtro contredit que le Canad.1
lJ éit on,E menti re -usi o ennomuie que pos.iblc présente un specuuile' d-libertd religieuse et politi.ue d(iut

Il opprouvo l'ritension du suffrage l tous ceux qui le in gran~deur n'ertsurpaéde dans aucun autre payidu monde
lféritentIpgr leur'intelligenc' nii ilest personnelemerit Nous ne iommes pas troublda par ces quuatioua b;fauutea
d'opinion que le vote public deruit êtro préféré uu ote sûo. qui ugtent lEurope.

ret ; cependant comue o d rnitr paraît,êttie un moyen de M Laurier pusse cnite à Texamen du pregra nme
r6pl inici. la corruþtion dîccloral i mérite quon looumctte nis ridîu'il.appuve n tous pointe. D apr oieur

lédPreuve. .ii nistnrmu c-'onise-rvateur, malgré ses prolnes tt ug les
M. )os appello do tdus sos Tainx la Tormation/d'une inanneedu parti libéraln'a jr mais acLcord les r arln

Cour Guinro d'AppufI, eti réivsion d s loisie rîinit ,lectorlesdemandécs tiis nuîainteunai 'que iis libé,auxu
bien que Ies. quiebioeîus Présentent île -rani fB ulué, il sont U'u 'pouoir.ilsvut eintre leurs priucne r uX ixécutio.
cSI dl première iniportauce 9 uc Ilu 4éi-à 1ur jet prc au aen E co qui'conuc lesréfrue apipurier dans l'ergüi-

aricuse cous Iation aatin dynos cor dc itîo, dans Lt 1 duanilice,' Lh



Y SS GAZETTE-DESAMPAGNE

n de fr du Ieifique; aTmólioration das caonn et des n en conservet pasmoms leur ndresset eur d seph et
porto, je gouvcrnement librak saura être plus sage quoa le ans, occasion, ils .pourraieot nous ren r9 de gran dser-
ministòre conservateur, tout en trivaillnt au progrq duioes Je penà'dopense0o u normilice estune fore vraiment
psya. Tous les libéraux. suivant I. Lurier désirent uncffetîve et ifnpogané.
ebemini, du Bifiqie aus irdemment'a fes cnierviteurs Sir John entaie.questîou du chemin du Pcifiue et
en Ouirp, ils vont ne ) ). uvdtement'oueola des gocto de brtn A ujet du ce in du
d'améliorr llus r ape t pos ible nosconaiiunicatious u îïf'îut 'une j.olt peno de al et de rà.
pCr ab. fien. C'est uno de's'questins les p us sér euses-ui îû

Sir Jcbn A. M IDonald succéda â M. Laurier, il flicita si iyt jamuis 'présetées ee toieb dépr à'xistence
chaleuresemuent e uoteor etIle second6ur de i'àdresse pour firc de la Puissani et elle eut déeider edesti ées du
1-ibilete et l'éloqueuce qu'ils venaient deXuontrer dans Canada. Aussi n'exige-t-il au'una déolaratiòim édiate
leur d uourg.·. sur ce point . ,

Il n'admet pas tous les nvances de M. Moss ; manis il ou Il désire que les négociètions entamées aveoleGouver-
Mie ces divergnces dopinion. en cousidération du patrio- nement de Wasbingfon Eoieét courondes de succès, eLil
tiuic dons .il iit-preuve. M.Mo"s ne croit pas à la rup- reconnatt nvce M1.' Laurier que, si le ministèro peut obtenir
turc du lien qui nous unit. à lAngleterre et il combat cette le renouvellement du traité de récproeit6 il aura bien m.
indépuidaice;peifide qui sernit le prélude de laborption rité de la, patrie. L'Ho Monsieur, envoyé àVa-bington
du Ciîiaad par les Etuts Unis. En parlant ain>i, 31. Moss dans ce but, est un homme de zèle et d'initiative ;msis il
s'e t niontré bon patriote et doit recevoir l'approbation de 1raint que la dési-de remplir sa mission ne lui fasse fair
tous les membres. [es concessions -préjudicihbles aux intérêts-du Canada. Le

Sir John approuve M. Laurici quand il dit que les-libé- Gouvernument canadien devrait donc se.réserverlo droit de
rarifier ou d'annuler' les arrangement qe-emniu

rux Cinldiens res-emblent plutôt aux libiraux de l'Angle- ra eu
terre qu'à ceux de Franco, et i ficite ce monsieur desre pourra f:ire.
prononcé de binne heure sur-cette quettion, c'est là legge Les autres parties de l'Adresse ne, contiennent ien de
d'un bel ;ivenir pour les libéraux. car en se mlettint, dès le nouveau, ,c!cst le programme de l'ancien ministère sans mo-
début, de:icorl avec tous les membres de cette eh:eabre, ils dificatións-et elles obtiendront l'approbation des deux c6tés
donnent une magnifique espérance pour leurs succès futurs. de la Chambre.

Il annonce canuite au niinitère; que, quoiqu'en ait dit la L'Hon N. M)MacKenzie parle ensuite. Il rie troave riec à
ruieur, il y aura uno -oppoýtion viL-oureue et que cette reprendre au di:coûrs de Sir John A. MacDonald. Ilesphe
opposition remîplirases duLVoirs avec fermeté, mais sans ai- que M. Brown, délégué à Yahington pour nÉgocier h
greur et sans esprit de faction. Cependant si l'opposition ae- traité de réciprocifé, réussira dans sa miision.
tuelle manquait à a nmission, Io pays ne sera pas en danger, I. Mazson dit que le dincours du Trône est remarquU\
pui'que le moteur du l'adresse a promis d'être là pour faire non pas pour ce qu'il renferie, nais pour ce q u'il ne rrt-
I oflice de censeur. ferme pas. J'avais compris, -ditil, que' os disccYr. -e.

Le chtf de l'opposition¯'désapprouve la manière dont le viient toucher à tous les sujets importants soulevés durant
premicr nini-tre a annoncé au pays la politique de son gou. les vacances du Parlement. " Cependant tel n'a pis été l
-ernement ; il dit qu'en agissant ainsi, M. MacK"nzie a cas, on n'a pas mmUae fait mention de Manitob, de la Co.
adopté une ine-ure contraire à la constitution. Il a peut- lombie, de l'Administration-de la Justice, de l'induitié, des
etre voulu imiter M. Gladstone, mais il doit savoir que la Ecoles du .Nouveau-Brunmwick.
presse et le peuple rglais out généralement désapprouv . On devait désavouerle bill des Ecoles; laCharnbre'l'avait
la conduite de M. Gindstone. 'demandé, les mioistrcs aouels l'avaient demandé, pourquoi

On a parlé du drficit, et l'on a dit que le ministère libé- le désaveu n'a-t-il pas été donné M. 31Masson n'a:pas l'ia-
ral n'en est pas responsabic, cependant personne ne peut tention-de critiquer l'adminibtration, mais il veut amener
nier que les depenses fafitcs par la dernière administration au plus tôt la solution do cette dificulté. D'après sa con-
Font p5faiteincot jirstifiables. Pour remédier- au mal on duita pasSée Ca -Chambre il a le droit-dc faire cette de-
veut ebni-iu entro deux moyens: ariimeuter les taxes et mande.
moatrer plus d'éeonomio.. La Chambre attend avco. impa. M, Masson nc croit pas à l'avenir du Chemin du Paci-
tieneco que le ministère des liances cexpliquç comment il se fique, d'pr'ès les vues' de la présente administration.
propose d'agir. Mais de toutes les questions oubliées dans lo discours du

Quant au vote au Ecrutin, Sir John A. MacDonald s'y Tône, la plus importante est, sans contredit, celle.de l'am-
est toujours opposé d'après ce principe que tout homme est uin-tic promise à Mniuba. Elle comporté les plus sérieuscs
re!-gonsable et qu'il no doit pas se cacher aux yeux du pò. cons(quîences eti-Cliaibro peut être assurée que jamais
blic. Il sait que, suivant toute probabilité, ce mode de vota- la paix et la tranquillité ne seront assurées -tant qu'elle no
tion sera adopté, dopendant il ne pense pas qu'il puisse sera pss résolue.
prévenir la corruption Électorale et les émeutes. O u00 a vu, Ou-veut nommer une commission d'c quête, ifn do s'e-
dit il, en Angleterre, dans les dernières élections, les émeutes surer si l'amnistio a été pr amise. Il n'en yoit point l'utilité,
devenir beaucoup'plus nombreuses quo par lo passé. Néan car le Gouvernement doit posséder toutes les îitformations
m 'oin il pourrait arriver,- que dans certaines localités, le nécessaires « il a ou quatrep mois pour Ee les prourer, et
vote nu scrutin secret,, cmrehàLt les 'Gouvernements et les s'il n'est pas assiz renseign, il un doit s'enprendre quà ,
officiers provinciaux d'xercerune influcncerinluo comme lui-même. 'uiqu le Cauadn a conclu un arrnngement avec
cela a eu lieu dans le pass. le Nord'Ouest il doit accorder l'ubli du passé, d'autant

Nous devons, dit-il Luenre, une grande reconnaissance' plus que les troubles'oat été ocasionné par la ato du
à nos courageux volontaica Je crois que l'armée volontaire' Canada lui-rmlêenc
est une armée réclû et ,aoppas seulement' sur lepapie.' LIIon. I Dorion répondit au député de Terre annc
-Quoique lapluparàdo no. sduts oent hors des rangm i aia aIMa so p d'aporter ses e vos-et dit uc si
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Iel ; l Sud eurtrier de 8 ttt al bt
miessaed nitil,' cet ronè sO' Bora ý'reniplie
minq -: .s

ILe d Hon HYJ:OC r enàroig~é
vmee de Manitoba uc'mprit :devant la .Cham

pondrela queston reb tvelgdctnemengou
juiry de 1iniitobgnet i uY/rue il renduicontra
député'de Provencherccur,é-du meurtre de T

M Clàrkdi qu'ilcoon it ;'È tsoerit
signature u'

6n lui moiitre surla liste des'mem
celle de Ril I rditensuite qu'en -novembred
r1ictement a été trouvé con ehti pr.lgrand
la cour aéman nun mandat d'arrestationqninn
être exécuté.' Puis presque toute cette séance

A ieterrogati de Ulik et inalement s
M. Bowell'ordre est :donné à M Riel dese p

Ch-a îbrêe~lendemnn .-.

Le ler Avril l'uffair Ruel est.de nouveaun
la Clamibre Puis. une longne dis unssion s'en
motion deinandant la proScription dé la venio
spirituîeuses.dnn! les Idtises parlementaires;-
rencontre une furte oppostion, mlais elle résistc
épreuves tfin:lement ell est ndoptée

1. Sinith proposa ensuite:I forftion d'on
quCte pour 'coquéTir .des.tr6ubles du Nord-C

eu des troubler-. Manitoba ,un grand i e
sur le pay--, il ft de toute nécessit6 rétublir
bonne entente 'pourcela il fantatublir uno en
reuse qui nouN fera éonoitre la Vérité.î -r

M. Schulîz b'Oppoie à la foritition du comit
le croi t pas .capab!o d'obtenir des rensegn

tantu.
Après gelqno disouccion la motion de M. Sr

CUa %oie a dotdce.

Nominnation de Philippe LJaudry,écr, comm
du Conseil d'agriculture

Il nl p il Son Excelence lultientenant.Gouverne
Philippe L iidry ngfinoiue, du Sinf-Pierre du
conité de Montînagny, l'un des me'mbres dii Cn'e
ture IL la 'rovinceo de Québec, en remþl:ucement dg
tave Joly, éenyer, qui a cMsr64 .

Cette nomiiitinn reneontre l'approbntion généra
est ini jeuneu hiinme de tnlent qui possède- de saine
la, théoîio et la praitihqîue de l'ïigrieilture. Nous ne
qu'iivec leeoneouirs de ses collègces.danis le Conse
ie rende des services signalés à l'industrie rurale,

Procédé pour ran placer- le charbon co
bustible

Montrédl2-
Mon.ieur le Rrhiacteur,

Un paysan b'lg vient de' décovrir un nonîveanu
est. di!-niiî, detiîe à remplae.r le ib hen conîn e
jI l- reco mdeiiiiiî spilenentà vos lecteurs

TIerre'iúdiiiir3~p de io .....
P1oiîuCèle~de 'hîrt oni 'partié. r I -

Le.tîîiet biun nîiéliî geleýt-arrioé d'une rolotion,
rndu ù l;iier. Q uand le iniiainigè-ai nquis bi i eu cui-at
de.la a ou i coipiz plroreenlx- l l g
biq uV et v6us 1,6 hissî L'e Lt P

cAr

r s~plaítîtion des arbres

On s'est bencoup occupé , 'a iSoAiélé.impéri:
turc d I is Lt etilideFc de ifut que 

,Îj '.,

enuti npro- r enrbre mnri ndesý leur'tranfntinkopérée comme noyers
û>plu6t le eiîrdif'Oîîain eL'toCLsionleer expér ces, qui intp

3- 6,f i il éii pr d è mb-m rii s du cette ociété.On épriellîlie-

d. Uîîpoirir treproduetifsun pase.colmnr dépén'issat len
p. u iblement. et e étnit vnm tqîr on:lui prodirglîiat tous .es somns

mnignu rund òômiinihdés'Jrpiär'ileas'Uno iransplantation dncet nr br-e pro-
'Louis Riel, -édé de In t'ppression doses ýfe ilesr eeoridée par des arro-

homescott kiementeileulés; arsuft pourle remettr en état, et ilest au
ure et que là jàoirdhui trè, viv-acr. .*

breàs.ét bien ' o Un tilleul mal',dea été égementrmené a nltt; or

eoier un reux pnr-le nme rnoen. a'i é ses feuills, n
jury et ' vitcon vert d'un» drap moildans le do1>M butd'enltre-

tenir d&lla fr:dcheur et de dimiAnuerles bsorpons ltules:exha
a u puhiPson9plus fortcs t plusfréquentecà l'air libre. La pinritation

fut>IL employée òmnie ln té.-an plantation, eutentouta:iion, êtref.ite nvec
ur.motidn de :sncL-èi, soitlorrqio la végétatioO est snipendne, uit.Inrsqu'e
résenter à'la a leplus d'eti ité ; ils t, paO bien faire cette oñ6rnion d

voir de-s préeînution.s et dis suins propres A mnén:ger et 2 r:iliner
menrdevint eniement-les fonctins des orgalc.srOn ai cité à cette-Oceion

gage s lr une jrdibiier en chef d'un elaîte;r impérial, qi, nyilnt:reçui en nu-

ides liqueurs te"ne une quantité considergible d'arbres, ten .opér la-pl!înta-
. tion successive l'inr.ée suivantejlîsqu'en nâot ; l enait n jaugo

oeux. qui n'vaient pas encore, 1pnerete. -
à foutcs les . Enfin,â Montrouge.l'occ:ision de construction et de répa-

rations de murs, on nilevó des arb-es n mri, on les a n -n p-
comité d(cn7 nier et en ja1ge a, ; ils ont i n fleuii, et cin les a replantés

uest. Il y a en jeilletsons n'anînn d'eux nit soi;lTert.
pse encore Ces exj.éritenucs.'f:ite4 par dis lommîes compélents. prouvent.

la paix et la de Il nmiòiire la pins évidcite:quie la transplantationn est ii iii1an
quêtrrigou- difficile iii usissi dangerencie qu'un-el- pense, et qu ellu ne

que de bons ains e: un peu de savoir fre.

é parce« qu'iSpe ui- Manufacture do sucro do batteravo à DRLton, Cm-
ements suffi- tùd '~

ton de _l'Est

nith est mise Nous lisons à co suj et dans la Pionnier de Sh-rbr oke:

Nous avons ci, lit semaine dèrnjerý, là , iile do lI. c Trhé,
tLittt, Dépî'rtcinmnt de Larne et G-ronne, Fr-4en. M. Taché

e membre est ln bgrienlteur. d iié d ns sn pays, où il c:ote sur une
grande échelle l'industie de la betternve. nilrment dite du sinre
e betterave. Il possède des enpitaux considér:ibles et se riopdeo

urde nofimer de iéali.cr en espèces sonnanten valenE de tintes ses prolrié-
Sied dins e tês, nfin de venir s'éîablir'ani Caînada.- Aynnt enteidiu.parler avan-
il d'Agrie'1i- t.geusement des Cnntons d lE t, il est venu les visitt r rvont

BHenry Gùs- d'allIer nu loin .illeurs Il est parti samedi pour Cinlcsliire et a78
là il s'est rendu, lundi, ellzl'âgent des Terres, à.Bury. Il n été

le. ' La dy tl n n saiiLf.it, eneliamté, de- tout cie gn'il nii ;e aippi dan.rs
s nolins sur ces endroits, luro de suite il a fait le rhik et (legnisition de rept
doitons las ou huit cents neres de terre dans le beau ennton de Ditton Il doit

il egricole, il nous revenir dans que!ques-jours polir ci mplétur .uetae tr:nac-
iounet f-ire l'neq.it ilioî de, nouvea x terrniiiîs. Il ntrd nt-heter

au moins dens mille acres'de terie. Son but est d'introduire par-
mme0 Com- mi nous et d'expliter en granrd l'inidii e de r betterîve, qu'il

croit parlnitemîuent ndaptée à notre eillnt et à notre sol. Il a
ehoisi sesterr:iirs d hI: que ctéé de le harnnrîte plite rivièro

8'Mars, 18 7. qui tr-verselDitton. nfin n'y construire les u>ineÀ i',resa.-iirv à
cette c ploitatuii. Il dnit étuiirner LieîtOt,-in Frn ie-. irii de fire

prdcódù *q i ses derniirs pi ép:iraiifs, rieruter'de ts nimiiigrniits dont il vent s'as-
ombustibie, uirer les serviees et"revce ir ei Ci.ndi dais lu i-ouir: de l'oîîuée,

afin rise iineer d ni e dnns ses loineehlf-et repi-..
MTelê e.'t iiP à4 lluiorhlie thiiijliJ.uTcd do Crunrdn

ie uin de Su Gi:e gr. TArchevêqî T l. d Mnnii h

concentrée de du A. J.. ehé dCO.iwen. et de A. L.i T , Shlit
aneL ordiîaia:. SL 1]yîninthe..ete.Jiütiled d re e in gen iieîb na

roisse,r d'une Ioriiee du moi. I ious n bie vire t Lm- n. durrit les ihanr-

&mcineag-r inmis in...iits que lînls iyVIrîn n ii le isir de. l:is r uv. e lii,
qu'il t illunli deH/n: -si Cns 't-ndîi-sneAv:nie-nr

S lau rielture ettînd it riJq.i'il . p i . Ili L. tdeir dnr t'

q1 id e idîne ii ilLd'grieuleurs do iq .enlt du
gn- '1. n .wilu, Fr:niee - .

d'rtnl- ne belle cqiiîL ion pnr D)tton cn pirticnilier et.ponr
prut prouiro toute cette intêr u partie dL no emo 1l estbun d

peut~ ~~~ ' t 'eleit
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le pî:r '5- lie ts ren i iotes les patrîties ail iitli ii Iuit ilumiu-
gè,iu-P. brise liL p ie t 1 vi ve Fin énii er..iin vit Itîrrtlli.

3 !-. îIeuî;iip de t'îivîtîr vroient qui'un hîià-iiiit lis runt
Tntilix sj-ýiunnr, pe'dînt hi i à donze jitiirâ. '>tir ilé lIliè7te hu1-

îîîide. on rimsiiLu de f.ire èét elopiji r cliv L'7 t. di'rîîièrî's drs iilî
die-. de l'eii iluLX j'iuibui's Lt queic pur lus chevciux surtutît ce
pysttiiie et dangereuîx..

'l'tti'. lemfu. de îrr.îiiile viennent riétrire coq rloe' bor-
nnn-'ou A vit rîipljlrtririn vîiji. r)zn. - eg dernie'rs tîltîjr. 'id
îîîini-tr lion de lit g wirt' t-il Er.ine'. qui .- tout d*iiitérC-i à iiîiiiiier
le. tii i"tt du iiiijiu i t deuniZ li? le-s elîev;iliç do lit tritiijiii' Iu
f-it f 1er dis1 t 1 rin'' 'î'ni-- dmis i l-'r. réuinu''Iiu; (,il
é V..l 1u îi'lt'i iL' es uKiiiiîui iîin dv init. iC.rv à ti' quei
I-s cwîivle.-4 les .lîî iîî ni ùsr'ts-'. îîjir dema"n is;
nn li'- ilt-vîit Il f.îîuîirr que t ious li's lotîit 01rirs <Jl'rit :us'tiiré
qu'"il i'v -ivriit 1iiiit dc' iipiir. iiflit' LiC'r-.ir le îtiir

dii fîu uit-r, i irtenîî,'t'iîre quii î.t rxpliq'ît- ti4 bis lr'î jr le t,14îsiîtînrt
di-' niiet èr-- fo.rîîîtntes tibîri, e? îîutit ei iîié hijdi n'IivIiit :î îîcîî ni'

ifidlience fiuli.-iiîse Psur Lt i -it <ic dr.'s elev:îii 'x A î'jîuîîrd'lîuiL',t'
lime est gléîrr:lemeilt oIîîîîptè d;rnsi Ir. régiînenîs.

41). Le-s fumir îs'elinp'îîi 'iii. sotis dt'îîx élitt : lion rt'rmPrniéa
tels qils eurît-lit dr4 étaîble's; A"it eu quî'unî îîppî-le jfuuini .Er

Zong.frais ou -ai/lleux, et A l'ét-'ît de poaurrituîre cîinjiîèti', cionvPr-
lim e iiiia ilem~pède de maîsse )Lti5'qui 'e ecuapi à la Lèchie

c.ommp dl] beurre, ce quli les IL faiit détigîîur bous lu nomr de
beurre no"r dîils lue iiciitp deu p:uys.

bn. Le fumier frais eht un eiiLurnis triùs-lent, qui ne conivient
r&ellt-mcnL que lrqî'Is'iugit d'inifluier sur une lonigue suite dl!
récolteis, tnuls q'î'u presque totujours frit lierdro diîteîp' ttut-.
dire un vpitnI tout iiiis.-J précieux qule l'îirgcnt déInour,é. En Pf-
fet, 20 pi istresi repré-enCur par dii t'unie' (lui prouit toute mon
ineicîoî en un in, ruilulortenit iiii inrôtr bien plusi ,-rnrid que $'0

reprt4enté p.,r dii fumiier qîui produit .on efT-t t-n Cinq;lls
Go. Une pîttrét .il tion :uvoîlici e, comme relie des fumiers timn

veléï dnsi les couins 'des ferines, ni'est pris uioins préjiidiL!illblo.
Lu hrileor ne taîrde pis A à lvnosdrîlmrLou ecnr

dei la« nin;su ; lai couchle fume, dei'g:iz et des îier'edn-ut

ea aboadlanco 'et ëQat ainii perdras pour 'la végétuction, les scIai 1

?eiechrciicjuo

b a IX (ru rèéglrreitd leiir "'.ni rittn desroraI 1-tcicrr5
''oi-ni. s dii'ii dtîînern u rrî:îj.. dt c't îîoi', Pi t'iretien '-rli-

pniirlt- tu-npa cuinîrrim i nre le 1er mui c-t lu ler ntivt.ilbrt-, rùir
arlicIp. 828 code mion iciFai

Il îît-p't pas 1prrîi.i. de rt-lever IRs eýùturûcs la Iune dta chemtins
d 'hiver îuviîîî le ]er 'viI

V. ie ferrée d? , Kaznebec. -Nous li5Lifl5 dtnsl lu Journa! dl
Québuec

Les prnmotîilr.% do la ri e ferrÉtu de KPnnv,-be. Wont. ýoin-.no
nos 1, e-ît'îrs le savt-iît dé-jà e~ 1liu ie d-u &CI.inîî d-
projet. Li-' pi-ni to t'en qîi«iîs til-iifie(It î r suir Ili rivière Cli:,iîid:èrc
cil îîîtt'nldîi în'irdi, île Moritrè'. et il senti poséiîîîéIîù-ui

Une lucili e>cit sulr IilýilP. dî'îix î ut rt-v otu ttnital
orvrnîer îuîî itrs eîros'eéut- d:,iii ]l loti-ilité'i élite

îîoir.Inles votures à l'rut ; t-t lu- potteatux dît iô é-grziplue*tont di'tri.
hus Mlur tolt IL! Jirctiîirm de lit lignet. Bref', loi i e-j Art'.qî e

iiGir Lc vîîlu eera uuverte à lau cirtul:îîion de-puis' Léîisju.4qi.'l
Sto. lurie.

VOULEZ -VOUS AVOIR D ES ýGRAINES
REMIER, 'CHOIXý?

VOYE Z LA LI,-TE DES:OJX11AIlES QUE, N'OUS
OFF11O1;S EN, VENTE

ET

ý'FAITES VOIR? dCOMMAD U ISO

,. 'ilr.

U j' r'

i. r.

.u ,' . *. . ý. 1 . '

de rendre des!i ér 7filLnrs Murvi-c'..ý A li bviiti t] itilec ii' dt'di ruîier duînu4. enjlî. . r rr

Clliiiiii lînEl 1ériiNq1ii. Iexiiî îl 'éiblI'g"iihiliit 7r.ý Po oilr é;rriveLr 'dtu dë beurre clir filrn 7"r- 'ped 'c
fr;ing ils Psera siji% v'p r linnbre de* si-m énli :tii-r* îs' i siv . liè nel de lin 'lîh 'rîîî d 'd. ui u 10 qlîrr u
ri-t ici des èonufluveri'i heiîretilý de les r,-.-( v, Ir. ilé, lem5 î.ler d'è' it r r1 ejdi~i S ii rsd't 11rLultlile

I or. r-n~ign-nmt. d- ceurm c'uîù'c'2ili Liu beu! untlsjué' ' Ui . eluiriiidnîîeij ÙTiL lrréjr<oni éi ci ii wL
les tr:ilttr î'o:îîîiîi' dei fi -es. " - .' 81 ~uî iie.liort dL 26ýý

Nouis îîj'Iins ouiblié undtiîl mrl'n:M uiéri - 'h

mnçî:éq ii n pru e ci e ilî,ieiit qtr'l_1ii'rvgr. tý c'estdk. ri«êir 8 -34  1I r'
pioint vvlMu dix lifiii PhII.4 IÔ IIII Catioid.,.' Mtuims commiie tut d'iiîîîîres -89*' d 6,
d1ia lit ieille înr-îîrti'î'nLIilr'-ij pI t lvsl.ivJlýt .ge.8M'fme e oi-b Cilcq e4 mtr r

biti il (ilil rhi~ un1 dIr' ?rjiiç-ii' lu liix rns-gl dii, ritli r i irlfful!Ç(i U iiiliiuIil d : ~rîîitiiîî'I ir1

voir'- 1ly.s, vil Ic'sL r -.'].dîn-i qui'il eiiîrîtelîimit iî. sjnrm li u doUL PUS 11101 té lasî se . piusd Liîtîi

ce v.ô (tde I'ueéim . Il ei1nd i épîîrîr ve' dé!hi, r-gîigii.:r (0111:11t 21pdreiýn'l lu .ti q'!Juiilij
c<iu dit. I l înhps i iii umf-atcin 1ttroïiiiîrk lî tîvine d'u tliibC, tls23duiAenn'l ls tiuqeIui:îli

le -îî del:iFr.iî~', ~ uS i~e!s lutenei(re rie' n i iitrellrv, azote.' u '.

ouen d " îIipè rncv (lu i,ý iiti 10 o 2fomier qui , oignnnt m:il Fes enirntrs 1 Cf ntre, iou ' à e rel'.ien f.veiir du I*éiîîigr.iiion nuCien-'i 'Nul du,.te moîuia l-îtid' d elspn- LNc:îp i'n ~îq'IC ýVM den IL rv e s t oient côrîroiirit-e1s de msucré'.lijtiie dL.n-lsp(rirtuxu:iip t' n d i

En uiteund lut, mnit-z le biienivenuî diins nots collbons. M. T:nL-Sà. oprd 10r0 d-iiem de motii del sti-a eir l, e'6 i) 'd ir qi'ui i- r d
lut P'i«msi'-z VOM îîu> rLeeir ne~wug~du pliî-4 diii ilt I Ob '<ilîîîres d bon fi mi' eiltrne qîu'iî tue~l u ,ý iii.
du ite mnérite"IuIer uitoyei :uiais qîill.éC 'ttlir' de6 'tr'ie lu'l at

cur, polir obteiir des funierd le plils d't-flet Utile v *U!int., clglt
____________________________ J O..Au sortir de.s étîies,.iI cuiliunt di'les'lru'u LIDu ~ ~ ~ - bo rieetdsfnIr . iudutqtlîî iiîp«, plour qils 8 roiivl 01 légèr iru-.

Dubn ritmntds uie iilltill q '.i hIInul iý,'e n pliîr'ae tout- es pil',dîîî

n ' i5îflt piy (Vivoir éiziîd muis <itrPci i-irt:enn'!'r.ecoa quicîe ineuilirbrn.niop itra.t'fd lsi sv'ni're nt 'k Ilîiint'gêuiet Li n uc -st Pîlors9 drils le' nmeilleuir ut;' 1a
E? 'ii ifi er >tir Il prrrdiîc'iîil dii fiîiiir. il fuli! a'li î'ur éicuîvurr eîrm t-nit asl o r lî1ee bo l ' tir

I.'tlliur de îiîipière à ve q:.il T',A [îde iuiîide'se- Iliivp. 2ei. i seuls. ltil- à la niitritiui ds . ltr
.uil * jedi ù~le CIPI. îlîI rt4îrîtsOu Ô e iîl~('I h ri' 0.1 (A me'êrnî lriiii dl'. flitiiers oîig4. b;Cn dýfl'rentv de' Il

'. Et cunr.il 1.e fut jia4 lui~e lu t'uiiui r tropl lulîgtelii. iuéluîu ~i.bstu. liiiLiîuellenjiiitt 1 niri:îrAIé
djiir les érabile..

C'e qiîîl v il d,.îlî o'i'.nnhiî' t'e>t d'iîi' - l*.« de l- f ui. iî'e5re ue i futrt peup lteri 'ps due o , ililit i Iliin
lis.~~~~~~~~~~~~~~~ pu. ,iý in da'jîîsidiilined'luf:li ir 1.: Mix mteiîî:lhîies "il deux ontIi itluiîîitl'siri

lshui-i touzii r-s j elrs. ii niv e LuI ft-Il A i l'iiii ]cleElle' ;ilugrntu ruiîlêeititleur v:îltiitr ui ltrime 'liîgr.i. t lsdu îîeîrd ostoilli'ue~t n d~ aeini.c~~i'u'uî .wetnlr
fînIliiirp, sns eîîînlproint-itru l:i.>rîiitA des lniiij:ii.x. Lsii dcai's



~~~AZETTE DE3JAMPEGNES ~ -1911

~,~~~E- ~ -E* eW ~ V Lssonermentos din sVontoi ont été pronvces

Inflamnation des yeuz: guérison en denz on troîsa onra~- '.v'.;

Ï5, j

Prenez: sel de emîsine unIe ediéllèe de bouchîe, ennî un verre L Cnss inóporr exduer paa pr.pourrolc Pir prl' p."stre, sur demndepi
rrites (lissoird Iillcr itîi et òos q de heUre rffranche esj& du gra nesinuttonnés dans le t
quiJe entre lespuupiòrLs, troîs A quatre gouttes chaque:fis. . tilu van D

temnde pour oter les taches on ta es qui v e0nnt nnu you -- i .. -
des hevaux •'*. .Pm des ~rze 't a=

Prenez: gnanitiI suffi nnto do feuilles de morelle-pie z.-e -
r.plmz tî ei s n si zA traverà -n nge fin ;br1miuez ce

jis d in s Ia eil d u ch'val u n o' u d eu xfoie p ar jor jus qu ' g uéri c . . s

_______________________________ ETTER-AVE à Baaefai'nQ "rsrr 0 i
U.U DE POT"rl00

BUREAU D OSTE DE STEI ANNE DE A.POCATIERE 109
- . ches, génîîî&roug cuivnomlle 5 5 0 50

ET R OES- CAROTTE nît.I ve é r t. ...... .. 5 10 080rér rni- () .hounrd, h res rou gue du Ev.ns, :ppru 5 .0 00
uil d. Efzéîr Dn ou .irro . juin îngt .. . . . 10 0 0

D itm S.IuIiTïs;, ireel, Cèr. . Ajliug n é .5 10 0.60
Nihîiuîd, Dllu Vi 'n o (J ldl.... G.orge L R lino .........

1 r Ch r tir s lelleir, Jean B i C OU :Yor. . . .ibrd. D: E rtnce ,d~...J..o..:..................... 15.St. Je~uîî. joIîuné ri) ... ............ 15\* do St Dti nuné ro...........5 5
uminiIl . u r d'. m L îg.u........ 5 15

CrI().F.EUR deri............ 10
CE' FEU. doublO fri-é................. 10

GRESN dîb. fré..............'5 0
CONTRAT DE LA MALLE E l. 10

ormehonljrun rinnde ... 10 40 -

DES SOU . ONS, nd aé a r G r d ITU E (nadu pî mme-Enitivs . . 15i
pulî ter t Lr. ç à'm' OT l .OVA, j is trig-os ... l... 15

NAVETS (j.rdin.) Atf d.Jue. j . ..... 060
ENDREM LE 8 MAI tri h, .......... 0600

rohain. or i tri prt d . d p n l rg!ob d'ur deR< Sriîur, u n 60
nirat pi>µo-6 our, n rtn ledhaq e eleamjet) Ale Aberd:en juilli à olein3

pl.r v m uumc r î .sp u .. ' î:n i îs erJ:L LEuT- p r bi . Norf.id . .. 2 z8ILL nb d-piisE i COU DE SIAU, A col *t. ùr . . nz 5 030
EntrU FOX RIVER st GRANDEGREVE, TROIS fis par se- OIGNON, gro ouge n niiérienii. . . 25 3.00

.................... 5 30 3 50
En:re FORTNEUF et SAINT.fBAZILE, TROIS fuir par se. a é. pour m .5 5

IL nn; '. .ERSIL d...ub.f i ............... s 10 0
.de iid.re. ..................... 10Entre SAIN'-AUBET et VAILLANCOURT UNE fulî AS r I i r.. ........ 053

neLI..înehe. ha is., îunî.............. 5 10 0.5Err A T-zVRIni l -uuî: luuiie ............. 5 l 5Enro SAINT.EVER Il et SAINT SILVESTRE EST par -roa m ai lngue..-.......... 5105 5
Yiei dl F..f..rd, UNE fui@ par Zemainau. . tnr.ar i h ... .. ........... 5 10 035

D . . ne. Pl-lit heti fr1ç 1%tonlléi luDus n iees imprimé cnntînant de ilnf.rmatinns plus ddtnilb Rave, Roihu s t uind&t , bienq l t ats. t .reesn nux eairiruuan4 du contrati propci-é pourront àrre est du la r ce 'des r .di4 mbnlnble à 1.es -n pourra ilîteinir de, formiles de uuiion errbInne rm-u n e n
SBireaux du Pute umetioi.s plu eug et Lu bureau du . claný0 tle gum-e à m:ir.i-re dîs fi 10

Fi . . SAUGE...............................
WM.. SHPARD A E i'ié. . . .......

lunpereur des Bureaux de Pstes dier.....
lirea do lnspecteur dei Bureaux de Poste, LUZERNE. Par lvre......30

Qiué-bre, 20 mna 1874..

Les cnmni.nde4 devront 6.re neenmp:, nes du priç d«c ii;t
AV-iPORTAT A mur notre jltis. lilrix du poostgee quidrtA V'ý, 1 S M.. P ýO R Te py dN Trn c'uiu Burai de Potu du .. ~Amiie de liTloa-

Àiére îîx taux tdiîîurnt r, I'îîîr Tînte ue - îe- nt, un déiéi centii
ATETRS . 2nceS lin cetmrn d l qu.tr.. veninis; et parcinuelli livre, hiri ceuiîn-. l.e paquet à ire exp6Ji6e par lu poua

Lamme il nous est fai'un grand nombre de demanndes dep lie d r pie excé [Pr troi-i lvres.
I'que lemp oiur l'îiihnt du ain-x dejardini, le isié " . uront i x LiiéIné nuq oIitt conmande crCe. On

Sdduir 6 blilir Jiu Bulrerîuî lu e du h u= des Camn n de& r , I AP er du fitreln dumit Pdo us d rraileM. n que n on
Ii Àt dea graines. d valA s ndn éi un ru c îie Cr ui fa inYni du toutes ai: grauinus ind.iquéte dall nbtrea r de 'pniè: a uillté fr.A. htés ,et pirre i.et e it' e adruisger *-

im rère ouynd us ec cnuîiGulîcu à 1 om uLobaâ& & IRMIN IL PZOULXI

m. r n M



SEMO, HERSE'T 'ROULEAU COMBINESýD I) MUSIQU N, GU VEELL

~rAT.'r rESSOT. , *n r

J.~&. -\TEsoT: ~ ~ ~ r$IEÇUE fE PA'RIS2 t"
'PA R' EST I E 1OLNESL

MUSIQUE INSTR UMENTALE

pe hale. alopbi r n .essaWer 60 cent na

sj non, vlsse..Grzani 60
Pik des moinEauX.;. J,n - 40
EPigri .- Bachinnn 60... "

tcooierras.epolka .. Kowa ki 6
Stur 'Ad ria iq. 60 ci ' <

SPX UX EXI'oCITIONS iROV xI I ES .hosrivaWe :Fischer 60

d. '. 2,n;i en' 18;0 t 1873, de Qibeu n 1871 etd H t Pras .a6 mmzurk3 .. ak
e 1874 âme, heru it reult ilpent n i-i de 45 iii ites L.roulis, caprune-martîme.. .5

- . ~obitude, lnocitrn . . . .. . 60)
-itr;uÀi pour un nn-'rix -110 tumptant. an u. Le petit di i polkrn gnne Led n 50

ture ou trot-r uns pour payer dautresc6nditjon L' ave, valse brlante o. ... .KLous 5 "

lour circuliire.i, eerlihuis et plun y L'aveum viinfr brillmnteti KoI 7s d
.rescur us~;ôt uu

2  nb S a- Olga, mazurka.... ..... ... ... Gr ia n 4<>
dreor auss quLa petire coquette,valse mignone... Dlueure 50

& S SSOT & CIE L chant du lazzarone..... ..... Oa '60"
12 mrs 1874. Joliette, P.-Q. Marcheturque. - .- 60'

etc etc. ,etc.

LUSIQUE POUR ORGUE
LA'CHAISE. AjU.STýABL

LE sERvIcE DE L'EOLTSr.10 rDorceaux-'brilants 'Xt facile
DE WIILSON. pour orgue par Valeni-se 50

TRE.o DE ORGÀNISTE -RIcue 1n deon Kvolnmes de mu
sie d'oigue fIcile et brillante chaque Vol. $3.00

L MORCEAUX DORGUE des aUteir8 C brp A. Mi rié,-1
S reuZo,-Maru's-Gueî--Leftebre-Wely -D Calanuie tc.

-RETHODES ELEMENTAIRES

'~'V' \ -z r. En /ial)
Méthode de violon ...... 75 centlin

i o " ~de flOre. . . . ..

d'accordéon .... ......... 75 

, de Co'rt pisns ............... 75
" de Saxhorn ........... if.......75 "

de Clarinete . . .. "...... .... 8
La nouveauté du siècle, patentée 1871 " d'harmonium...... .... 80 "

* r - etc., eto., eto. -

PRIX DES CHAISES: En vente chez

Le prix dérendl de la qualité. Bonkue (1oalilà en Reppuni A..LAVIGNE
Dvec corin frisé $30. Meilleure qualité en Terrys de' fantaisie,
Rlpps et Damas, fini extra $35. Pupitre de Lecture et Eeriture Marchand de pianos etharmo'niums, Editeor de musique,
avec gAarnitures, complet C5., 11 rue St. Jean,'QUÉBEC.

DR. N A. SMIT & CIE., N.B3.- Les personnes éloignées de:a ville qui déësreraient ms

Seule Fabricants et Agenig pour. la Puisanoe du Canada. procurer elques.unades articls ci-dessus, ou autre mor-

245, Rue St..Jacqnes. Montréal. ceau quelconque; 'ont.qu'à envoyler prix et le nom du mor-
ceau Flous enveloppe à A. LAVIGNE;olles reccvroîtlo mor-
ceau demandé par e retour de la malle.

ACTE DE FAILLITE DE 1869 Ocobre-1873.

CANA DA, -
Drrc~ n Qut~EC Dn aC 5ede Kv"wurasha DEPARTEMENT fDESSOUAINES

Dans l'uffrire de A. LAVOIG Ottawa janvier 1674
Mercredi, la treize de mai procrhnin, o eousulgn6 demandera à o AtTRrsA ur les ENVOISME

la dite Cour si déelinrge en vertu du dit Acte. r ul ordre, a -ra d 10 pur Zent.
j.aoûruka, 12 mard 1874 R S ' EOUCHETTE,

. .A DÉLINE LAVOIE, FalIL 'Commissare dil Douanes.

PÈa G. AmYnr L*es est saaeul devra parrda.re ts
suPocrur t u unn naié a publr

' , 1 4


